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Le retour à l'accord
de Vienne de moins
en moins probable

Par Mohamed Habili

C
e qui n'était
jusque-là qu'une
supposition est
maintenant une
certitude : nul

accord n'est possible sur le
retour à l'accord de Vienne
sur le programme nucléaire
iranien, en suspens depuis le
retrait des Etats-Unis opéré
sous Donald Trump en 2018,
tout au moins d'ici la fin de
cette année. Comme la nou-
velle administration avait sem-
blé désireuse par-dessus tout
de se distinguer de l'adminis-
tration Trump, l'idée avait tout
naturellement prévalu que
voilà une bonne occasion
pour elle de montrer combien
elle était différente en effet.
Deux années plus tard, il n'en
a rien été, ni sur ce plan ni sur
d'autres, à part le changement
de ton de Joe Biden vis-à-vis
de l'Otan, qui lui effectivement
n'est plus le même. D'ici la fin
de cette année, c'est-à-dire
plus précisément d'ici la tenue
des élections de mi-mandat
de début novembre, dont
beaucoup va dépendre, et
d'abord les deux années res-
tant du mandat de Biden, il ne
se passera rien dans ce dos-
sier. Car de deux choses 
l'une : ces élections sont rem-
portées soit par les démo-
crates soit par leurs adver-
saires les républicains. 

Suite en page 3
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Responsables de nombreux accidents de la circulation

Impliqués dans un grand nombre d'accidents de la circulation, les motocyclistes
constituent un grand danger sur la voie publique. Page 3
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Par Y. K.

A
c e t t e o c c a s i o n , « l e
ministre a transmis à
son Altesse l’Emir du
Qatar les salutations fra-

ternelles du président de la
République, avant d’évoquer les
différentes dispositions prises
par l’Algérie pour assurer le suc-
cès de ce sommet qui se veut
une étape importante dans le
processus de renforcement de
l’action arabe commune et per-
mettra à la Nation arabe de rele-
ver les défis pluridimensionnels,
particulièrement en cette
conjoncture internationale», pré-
cise le communiqué. «Le prési-
dent de la République compte
sur la participation active de l’Etat
du Qatar et sur son importante
contribution à l’unification des
rangs arabes et à la promotion
des valeurs de solidarité et d’uni-
té», a indiqué M. Arkab, souli-
gnant, par ailleurs, «la volonté du
président de la République de
développer les relations frater-
nelles unissant les deux pays
dans tous les domaines et de
poursuivre la coordination et la
concertation sur les questions
régionales et internationales d’in-
térêt commun, conformément à

ce qui été convenu lors de sa
visite d’Etat à Doha en février
2022». «Son Altesse Cheikh
Tamim Ben Hamed Al-Thani a
chargé Monsieur le ministre de
transmettre ses salutations frater-
nelles à Monsieur le président de
la République, l’assurant de sa
présence au sommet arabe et de
la pleine disposition de l’Etat du
Qatar à contribuer efficacement

à son succès et à la mise en
œuvre de ses recommandations.
Il a, en outre, réaffirmé le soutien
de son pays aux efforts laborieux
consentis par l’Algérie pour faire
de ce sommet un rendez-vous
rassembleur», poursuit le com-
muniqué. L’Emir du Qatar a
salué «le niveau de partenariat
entre les deux pays, exprimant la
volonté de l’Etat du Qatar de lui

donner une nouvelle impulsion et
d’élargir les opportunités d’inves-
tissement à différents domaines
d’intérêt commun, notamment en
matière d’énergie et d’énergies
renouvelables, en concrétisation
de la volonté commune des diri-
geants des deux pays, au mieux
des intérêts des deux peuples
frères». 

Y. K.

Le Président Tebboune
invite l’Emir du Qatar  

Sommet arabe à Alger 

 Le ministre de l'Energie et des Mines, Mohamed Arkab, a été reçu, hier, en sa qualité
d'envoyé spécial du président de la République, Abdelmadjid Tebboune, par son Altesse l'Emir
de l'Etat du Qatar, pays frère, Tamim ben Hamad Al Thani, à qui il a remis la lettre d'invitation
que lui a adressée le président de la République pour participer aux travaux du Sommet arabe

prévu à Alger, début novembre prochain, indique un communiqué du ministère.
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Le ministre de l’Enseignement
supérieur et de la Recherche

scientifique, Kamel Bidari, a
effectué, lundi, une visite d’ins-
pection à l’Ecole nationale supé-
rieure des enseignants pour les
sourds-muets (ENSSM) et à
l’Université d’Alger 1
«Benyoucef-Benkhedda» à Alger,
indique un communiqué du
ministère. Créée en vertu du
décret exécutif 21-2021 et placée
sous tutelle du ministère de
l’Enseignement supérieur et de
la Recherche scientifique,
l’ENSSM (Béni Messous) est
chargée de la formation des
enseignants du cycle secondaire

pour les sourds-muets au profit
du secteur de l’Education, préci-
se le communiqué. Elle assure
«en fonction des besoins, la for-
mation au profit d’autres secteurs
ministériels». Cette visite inter-
vient en vue de «s’enquérir des
préparatifs et prendre connais-
sance des potentialités et des
moyens matériels et humains,
ainsi que des équipements
pédagogiques et d’enseigne-
ment qui ont été réunis en vue de
lancer la formation dans cette
école, à partir du mois d’octobre
2022».  La même source a indi-
qué que le ministre «a inspecté
les structures pédagogiques et

administratives en vue de
prendre connaissance de près
de leur disposition à accueillir les
enseignants formés, les étu-
diants et le staff administratif diri-
geant de cette école dans des
conditions décentes et propices
au travail».  M. Bidari s’est rendu,
par la suite, à l’Université d’Alger
1 Benyoucef-Benkhedda, où il a
tenu une séance de travail avec
les responsables de l’université
auxquels il donné plusieurs
orientations en rapport avec la
rentrée universitaire 2022/2023.
Le premier responsable du sec-
teur a poursuivi sa visite en se
rendant à la bibliothèque et au

musée universitaires, compte
tenu de leur valeur historique,
avant de visiter le laboratoire
d’autopsie et l’amphithéâtre.
Mettant en avant l’importance de
ces sites, le ministre a appelé les
responsables de l’université à «la
réalisation d’un documentaire
retraçant l’histoire de l’universi-
té». En marge de cette visite, le
ministre a émis des instructions
à l’effet de «créer trois entre-
prises économiques dans le
cadre de la concrétisation des
trois objectifs du secteur, à savoir
l’enseignement, la recherche
scientifique et la création de la
richesse». R. L. 

Enseignement supérieur

Le ministre en visite à l'ENSSM et à l'Université d'Alger 1

L’accès à une meilleure quali-
té des soins et éviter les

transferts à l’étranger est un épi-
neux problème que l’Etat doit
résoudre. Le professeur Rachid
Belhadj, président du Syndicat
national des enseignants cher-
cheurs hospitalo-universitaires et
directeur des activités médicales
et paramédicales au CHU de
Mustapha-Pacha d’Alger, le
confirme. «Si depuis l’indépen-
dance, nous avons réalisé des
pas de géants en matière de

santé, nous devons maintenant
atteindre l’excellence pour réali-
ser l’objectif de l’accès de tous
les Algériens à une meilleure qua-
lité des soins dans leur propre
pays et éviter les transferts à
l’étranger», dira-t-il. Selon lui,
«nous avons l’obligation morale et
déontologique de participer à 
l’amélioration de notre système
de santé et d’aller vers une
meilleure qualité des soins et les
thérapies innovantes dans toutes
les spécialités». Pour y parvenir,

la formation a déjà donné ses
fruits. «Une nouvelle génération
de professeurs est là et commen-
ce à donner ses fruits», a-t-il fait
remarquer. Invité de la rédaction
de la Chaine 3 de la Radio algé-
rienne, le spécialiste a indiqué
que les deux années de la pandé-
mie de coronavirus ont été des
moments historiques qui nous
ont donné beaucoup de leçons.
Pour passer à une meilleure qua-
lité des soins tout en préservant
la politique sociale en la matière,

le Professeur Rachid Belhadj a
plaidé pour  «un changement en
douceur» dans le secteur. Selon
lui,  cette problématique se pose
à l’échelle mondiale, dans de
nombreux pays, pas uniquement
en Algérie. L’invité de la radio a
toutefois précisé  que  «quand on
parle de santé, il n’y a pas que les
soins, mais la formation, l’infra-
structure, les équipements, le
cadre juridique, le financement,
les autres acteurs concernés».

Louisa A. R.

Professeur Rachid Belhadj  
Pour une réforme sanitaire basée sur l'excellence 

En remplacement 
de Brahim Merad

Tebboune nomme
Madjid Ammour

Médiateur 
de la République 

LE PRÉSIDENT de la
République, Abdelmadjid
Tebboune a nommé, hier,
Madjid Ammour, Médiateur de
la République en remplace-
ment de Brahim Merad,
indique un communiqué de la
Présidence de la République.
«Le Président de la
République, M. Abdelmadjid
Tebboune a signé, ce jour, un
décret présidentiel portant
nomination du Secrétaire
général des services du
Médiateur de la République,
M. Madjid Ammour, au poste
de Médiateur de la
République, en remplacement
de M. Brahim Merad», précise
la même source. R. N. 

Jijel
Extinction

«presque totale»
de l’incendie de
la forêt Sandouh 

LES ÉQUIPES de la
Protection civile de Jijel sont
parvenues à maîtriser
«presque totalement» l’incen-
die de la forêt Sandouh dans
la commune de Teksana, sur
l’axe de la route nationale RN
77, a-t-on appris, hier, auprès
des services de ce corps
constitué. Le chef de service
de prévention auprès de la
direction de wilaya de la
Protection civile, le comman-
dant Salah Laâradj, a affirmé
à l’APS la maîtrise «presque
totale» de l’incendie déclaré
lundi soir à la forêt de
Teksana et la mise hors de
danger des habitations des
citoyens, notamment aux
localités Bouzentar et El
Margad, proches du lieu de
l’incendie. L’opération de
poursuite des traces de l’in-
cendie «est en cours jusqu’à
son extinction totale», a souli-
gné le commandant Laâradj,
indiquant que les vents et le
relief difficile de la région ont
compliqué les opérations d’in-
tervention et d’extinction.
Selon la même source, les
équipes d’intervention ont été
soutenues par l’unité de
Djimla, la colonne mobile et
les équipes des services des
forêts, en plus de la participa-
tion de l’avion bombardier à
eau russe, selon la même
source. Les équipes de l’unité
secondaire de la Protection
civile d’Oued Salah,
appuyées par le centre avan-
cé de Taher et les services
des forêts, sont parvenues
hier matin à «éteindre totale-
ment» l’incendie déclaré à
«Hark Eddis», dans la com-
mune de Chohna, qui a rava-
gé environ 1 ha et 6 000 m2

de broussailles, en plus de
l’extinction de l’incendie de la
forêt «Kherachna» d’El
Aouana où il a était enregistré
la destruction de 1 hectare de
chêne-liège et forêts, selon le
commandant Laâradj. Pour
rappel, les efforts d’extinction
d’un incendie déclaré dans
une forêt située à El Milia se
poursuivent avec l’aide de 
l’avion russe. D. H. 
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Motards, un danger pour les
usagers de la route 

Responsables de nombreux accidents de la circulation 

Par Thinhinane Khouchi 

M
algré les différentes
campagnes de lutte
contre les compor-
tements dangereux

et leurs conséquences sur les
usagers de la route, les motocy-
clistes représentent un réel dan-
ger. Les motards se servent de
leurs deux-roues de manière
inconsciente, causant des acci-
dents pouvant aller jusqu'à la
mort.  Les services de la sûreté
de wilaya d'Ain Defla ont enregis-
tré 110 accidents de la circulation
causés par des motos, durant la
période allant du 1er janvier au 31
août 2022, a indiqué, avant-hier,
un communiqué de ce corps
sécuritaire. Selon le même docu-
ment, les 110 accidents repré-
sentent 41,66 % du nombre d'ac-
cidents enregistrés à la période
sus citée, estimé à 264 accidents
de la circulation. Les 110 acci-
dents de la circulation causés
par des motos ont fait 130 bles-
sés et deux morts, a ajouté la
même source, signalant la déli-
vrance de 169 infractions à l'en-
contre de motocyclistes, notam-
ment pour non-respect du code
de la route. Le même document
a signalé le lancement, par les
services de la sûreté de wilaya,
d'un programme de sensibilisa-
tion pour prévenir contre les
comportements négatifs dange-
reux.  L'opération s'inscrit dans le
cadre de la campagne nationale
lancée par la Direction générale

de la Sûreté nationale (DGSN) au
profit des conducteurs de motos
de différents types, au titre des
efforts de préservation de la
sécurité routière. S'étalant du 11
au 20 septembre courant, la
campagne englobe notamment
des sorties de terrain ciblant plu-
sieurs points, dont des barrages
de contrôle fixes, installés aux
entrées et sorties des villes, des
artères principales et des plus
importants axes routiers des
communes du territoire de com-
pétence, a conclu le communi-
qué.  Par ailleurs, il est à noter
que la Direction générale de la
Sûreté nationale a lancé,
dimanche dernier, une cam-
pagne nationale en direction des
motocyclistes, dans le cadre de
la lutte contre les comportements
dangereux et leurs consé-
quences sur les usagers de la
route, a indiqué un communiqué
de la DGSN.  Cette campagne
q u i
s'étalera dans sa première phase
jusqu'au 20 septembre courant, a
pour objectif «la lutte contre les
comportements dangereux et
leurs conséquences sur les usa-
gers de la route», a précisé la
DGSN dans son communiqué,
ajoutant que cette campagne
vise également «la sensibilisation
des motocyclistes à bannir ces
comportements avant de recourir
à des mesures coercitives qui
impliquent des procédures admi-
nistratives et pénales fermes à

l'encontre des contrevenants». La
DGSN a cité dans son communi-
qué plusieurs comportements
dangereux, comme le «non-res-
pect du code de la route, la
conduite sans casque, l'excès de
vitesse, conduite sans les docu-
ments nécessaires, les
manœuvres dangereuses, la
conduite par les mineurs, tapage
nocturne en raison du bruit vio-
lent des moteurs, en sus d'autres
comportements liés directement
à la criminalité dont le vol à la
sauvette et le port de produits
prohibés». La DGSN s'est adres-
sée dans son document à tous
les parents, les appelant à contri-
buer à la lutte contre les compor-
tements à risque auxquels 
s'adonnent les motocyclistes.

DGSN : «Le texte de
lois est finalisé et sera

bientôt promulgué» 
Saluant les instructions du

président de la République por-
tant sur le durcissement de la loi
afin de lutter contre le terrorisme
routier, le commissaire-division-
naire Rachid Ghazli, sous-direc-
teur de la sécurité routière à la
Direction générale de la Sûreté
nationale (DGSN), a indiqué,
hier, lors de son passage dans
l'émission «l'Invité de la rédac-
tion» de la Radio Chaîne 3, que
«l'effroyable bilan des accidents
de la route doit interpeller tout le
monde», ajoutant qu'«un texte de

loi est déjà finalisé avec la contri-
bution de tous les départements,
dont la DGSN, et qui sera bientôt
promulgué». «Il est temps d'ap-
pliquer des mesures coercitives
pour lutter contre ce fléau qui tue
notre jeunesse», a-t-il souligné.
Durant les 7 derniers mois de
l'année en cours, les services de
la DGSN ont enregistré 13 800
accidents de circulation sur le
territoire national, causant la
mort de 1 992 personnes dont la
plupart sont des jeunes de 15 à
30 ans, a-t-il indiqué.  Au niveau
urbain, le bilan est aussi
macabre, a signalé Ghazli. En
dépit du recul du nombre d'acci-
dents de la route, le nombre de
décès a augmenté de 7 %, a-t-il
précisé. «Quel que soit le taux
sur la baisse des accidents, quel
que soit le taux sur la baisse du
nombre de blessés, on dit tou-
jours qu'on a échoué en tant que
société sur le plan de la prise en
charge de la sécurité routière,
tant que le nombre de décès
reste important», a-t-il regretté,
saluant, toutefois, les efforts
consentis par les différents ser-
vices de sécurité qui veillent au
respect du code de la route.
«Les bilans émis par la Sûreté
nationale sont positifs en matière
de circulation routière, parce que
parfois on est seul sur le terrain»,
dira l'invité de la Chaîne 3 qui,
pour étayer son propos, avance
les chiffres en hausse du nombre
de patrouilles pédestres (+5,29
%), de patrouilles motorisées
(6,89 %), d'opérations radar
(+27,54 %). Le renforcement de
ce dispositif de contrôle s'est
d'ailleurs soldé, selon l'interve-
nant, par une hausse des
amendes et des pénalités. «La
hausse est de 47 % pour les
infractions de coordination, de
40 % pour les mises en fourrière
et de 15 % pour les amendes for-
faitaires». Ces efforts fournis par
les différents services de sécuri-
té ne peuvent à eux seuls lutter
efficacement contre le terrorisme
routier.  Ghazli a appelé, à ce
propos, à l'implication de tous
les départements et de toutes les
institutions, à commencer par la
cellule familiale, l'école et la
recherche scientifique, pour
réduire le nombre des victimes
de la route. T. K.

 Impliqués dans un grand nombre d'accidents de la circulation, les motocyclistes
constituent un grand danger sur la voie publique.

L e ministre de la Santé,
Abdelhak Saïhi, a présidé,
hier, la cérémonie d'instal-

lation de Samir Farhat, au poste
de directeur général de la
Pharmacie centrale des hôpitaux
(PCH), en remplacement de  Ali
Aoun, nommé ministre de

l'Industrie pharmaceutique, suite
au dernier remaniement ministé-
riel. Dans son intervention à l'oc-
casion, M. Saïhi a rappelé que la
première mission de la PCH
consiste à «veiller à la disponibi-
lité des médicaments dans les
hôpitaux, à travers la levée de

tous les obstacles».
De son côté, le ministre de

l'Industrie pharmaceutique, Ali
Aoun, a indiqué que «la feuille de
route de son département minis-
tèriel et du ministère de la Santé
consiste à donner la priorité à la
production locale et à l'encoura-

ger». M. Farhat  qui occupait
auparavant le poste de directeur
général adjoint à la PCH, a tenu,
pour sa part, à rassurer les
malades quant à «la disponibilité
des dispositifs médicaux dans
les meilleurs délais». 

D. L. 

Santé

Le ministre installe le nouveau DG de
la Pharmacie centrale des hôpitaux

Le retour 
à l'accord de

Vienne de moins
en moins probable

Suite de la page une

S i c'est par ces derniers,
l'affaire est entendue :
jamais il n'y aura de

retour à l'accord en question,
le chef des républicains au
Sénat ayant catégoriquement
repoussé pareille éventualité
tout récemment, pour ceux
qui auraient encore des
doutes à ce sujet. La crainte
des démocrates de perdre est
si grande qu'ils ne feront rien
qui soit frontalement opposé
aux intentions des républi-
cains. Ils feront plus tard ce
que bon leur semblera, mais
en attendant, il faut surtout
éviter de perdre ces élections
en raison de position sur des
sujets ne revêtant pas un
grand intérêt aux yeux des
électeurs américains. Et si
c'est par les démocrates,
sans doute assistera-t-on à la
reprise des négociations, qui
pourront à nouveau traîner en
longueur, bien qu'elles soient
en principe dans leur phase
finale. Toutefois, on sait main-
tenant que ni leur succès ni
leur échec n'empêcheront
Israël de tendre, non pas tant
d'ailleurs vers la guerre avec
l'Iran que vers la destruction
sans plus des installations
nucléaires iraniennes.
S'attaquer à des centrales
nucléaires, Israël sait y faire,
s'y étant essayé par deux fois
déjà, en Irak puis en Syrie. La
difficulté dans ce cas précis,
c'est qu'il n'y pas qu'une seule
installation à détruire, mais
plusieurs qui sont dissémi-
nées sur le territoire iranien,
dont en sous-sol, pour lui
compliquer la tâche davanta-
ge. Probablement pas une
pierre de ces installations qui
n'ait été posée de façon à ce
qu'elle résiste à une attaque
israélienne, dans l'idée que
tôt ou tard celle-ci se produi-
ra. Israël à l'évidence aspire à
la guerre contre l'Iran. Il la
veut cette guerre, que l'Iran
cherche ou non à se doter de
l'arme nucléaire. Il y tend
parce qu'il pense qu'elle fera
de lui le protecteur des sun-
nites, de tous les sunnites, et
partant de l'essentiel du
monde arabe, son voisinage.
Elle l'enracinera dans son
environnement, lui apportant
la légitimité, la normalisation
de ses relations avec ses voi-
sins. Il a d'ailleurs déjà fait pas
mal de chemin dans cette
voie. Une guerre avec l'Iran
chiite et nucléaire, rien de
mieux pour régler une bonne
fois pour toutes le conflit
israélo-arabe. C'est cela qui le
fait courir. Tel est son véritable
objectif. Par rapport à lui, le
programme nucléaire iranien
ne lui complique pas les
choses, au contraire il les lui
facilite. Seulement il faut la
gagner cette guerre.
Autrement, c'est son existen-
ce qui sera en question.

M. H.

LA QUESTION DU JOUR
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Par Samia B.

L
a coopération algéro-
mauritanienne connaît
une dynamique remar-
quable, traduite par une

série des mécanismes que sont
la Commission de concertation
politique, la Commission de suivi
et la Grande commission mixte
de coopération, des mécanismes
mis en place dans l'objectif de
renforcer les acquis réalisés par
les deux pays. 

La visite d'Etat effectuée par le
président mauritanien, Mohamed
Ould Cheikh El-Ghazaouani, en
décembre dernier en Algérie,
intervient justement dans le cadre
de cette démarche, en ce sens
qu'elle traduit la solidité des rela-
tions algéro-mauritaniennes.  

Cette visite a été couronnée
par la signature de plusieurs
accords et mémorandums de
coopération qui reflètent la volon-
té des deux pays d'établir un par-
tenariat stratégique global.

A cette occasion, le Président
Tebboune a tenu à rappeler les
relations ancestrales établies
entre l'Algérie et la Mauritanie,
des relations qui enregistrent une
évolution notable.

Le président mauritanien a
qualifié, pour sa part, sa visite en
Algérie de «fructueuse et
constructive» qui permettra, a-t-il
dit, de hisser les relations de
coopération établies entre les

deux pays au «niveau de la frater-
nité et de l'amitié qui lient les deux
peuples frères». 

Coopération 
économique

L'Algérie, qui est l'un des princi-
paux partenaires économiques de
la Mauritanie, devrait renforcer
davantage cette position à l'avenir.
Les chiffres font état, en effet,
d'une augmentation de 
205 % de la valeur des exporta-
tions algériennes vers la
Mauritanie au cours du premier tri-
mestre 2021 par rapport à la
même période de l'année précé-
dente.

La coopération économique
entre les deux pays devra mainte-
nir sa tendance ascendante, à la
faveur notamment du lancement,
sur instruction du Président
Tebboune, de la ligne commercia-
le maritime Alger-Nouakchott et la
réalisation de la route Tindouf-
Zouérate qui devrait constituer un
axe vital ouvrant la porte à l'Algérie
sur les pays de l'Afrique de
l'Ouest.

Au volet énergie et mines, la
coopération bilatérale connaît une
dynamique tout aussi positive.
Outre le domaine de l'électricité
qui a vu la signature, en juillet
2021, d'un protocole d'accord
entre Sonelgaz et la Société mau-
ritanienne d'électricité (Somelec),
des négociations sont en cours
entre les deux pays dans le sec-
teur des hydrocarbures pour le
développement de projets com-
muns.

Les perspectives de coopéra-
tion qui s'offrent dans les
domaines de l'énergie et des
mines sont qualifiées de diverses
et prometteuses, en ce sens que
le ministre de l'Energie et des
Mines, Mohamed Arkab, avait
souligné, lors de sa visite de tra-

vail en Mauritanie en juin dernier,
la pleine disponibilité de la partie
algérienne à établir un partenariat
stratégique susceptible d'ouvrir de
nouvelles perspectives sur le plan
régional, à travers l'élargissement
de l'activité des entreprises algé-
riennes aux pays africains voisins
et en jouant un rôle efficace pour
assurer l'approvisionnement en
énergie.

Dans le même sens, le Groupe
Sonatrach, fort de son expérience
dans la réalisation des stations de
dessalement de l'eau de mer, s'est
dit prêt à coopérer avec la partie
mauritanienne en termes de tech-
nologies, de formation ou dans le
suivi des projets.

Autre projet illustrant la solidité
de la coopération algéro-maurita-
nienne, la liaison de la dorsale
transsaharienne à fibre optique
visant à développer 

l'économie numérique régionale,
un projet qui concerne également
le Tchad, le Niger, le Nigeria et le
Mali.

La coopération 
sécuritaire au cœur des

objectifs 
Par ailleurs, l'Algérie et la

Mauritanie ont convenu de multi-
plier les efforts et d'unifier les posi-
tions afin de faire face aux dangers
communs et protéger leurs fron-
tières des crimes transnationaux
à la faveur de la signature d'un
mémorandum d'entente portant
création d'une commission
mixte frontalière qui traduit la
volonté des dirigeants des deux
pays à promouvoir les relations
bilatérales. Les deux pays
œuvrent à renforcer leur coopé-
ration face aux défis sécuritaires

imposés à la région, à travers
l'échange de renseignements et
la coordination des actions tout
au long des frontières com-
munes.

La solidarité figure, en outre,
parmi les volets importants dans
les relations entre les deux pays.
En témoignent les aides huma-
nitaires acheminées récemment
vers la Mauritanie suite aux
inondations ayant frappé plu-
sieurs régions de ce pays frère. 

Cette solidarité s'est manifes-
tée aussi durant la pandémie
Covid-19, période durant laquel-
le l'Algérie a dépêché vers ce
pays frère une mission médicale
composée de réanimateurs, 
d'anesthésistes et des experts for-
mateurs, et fourni des équipe-
ments et des fournitures médi-
cales préventives. 

S. B.

Algérie-Mauritanie

 La 19e session de la Grande commission mixte de coopération algéro-mauritanienne, prévue aujourd'hui à
Nouakchott, constitue un nouveau jalon qui vient s'ajouter au processus des relations bilatérales privilégiées,

marquées par une forte dynamique de coopération bilatérale dans divers domaines. 

Une coopération accrue, 
des relations bilatérales privilégiées 

L e parquet de la
République près le tribu-
nal de Sidi M'hamed, sec-

tion nationale de lutte contre les
crimes terroristes et subversifs, a
requis les parquets de la
République concernés par les
enquêtes sur les feux de forêt
ayant touché certaines wilayas
du pays, de se dessaisir de ces
enquêtes qui relèvent de la com-
pétence de la section de lutte
contre les crimes terroristes et
subversifs près le tribunal de Sidi
M'hamed. 

«Le parquet de la République
près le tribunal de Sidi M'hamed,

section nationale de lutte contre
les crimes terroristes et subver-
sifs, informe l'opinion publique
que dans le cadre de la lutte
contre les feux de forêt ayant tou-
ché plusieurs wilayas du pays
telles que Sétif, Jijel et El Tarf, des
faits constituant des actes sub-
versifs, des réquisitions nous ont
été parvenues des parquets de la
République près les tribunaux de
ces régions accompagnées de
rapports informatifs et de procé-
dures d'instruction réalisés par la
Police judiciaire», lit-on dans le
communiqué du parquet.  Ces
rapports, poursuit la même sour-

ce, font ressortir que les forêts
situées dans le ressort juridic-
tionnel de ces tribunaux «ont été
incendiées délibérément et fait
plusieurs victimes et des dégâts
matériels importants». Les élé-
ments préliminaires de l'enquête
ont établi que ces incendies «ont
été commis dans l'intention de
semer l'effroi au sein de la popu-
lation et de créer un climat d'in-
sécurité», souligne la même
source.

«Ces faits entrant dans le
cadre de la compétence de la
section de lutte contre les crimes
terroristes et subversifs du tribu-

nal de Sidi M'hamed, le parquet
de la République près le tribunal
de Sidi M'hamed, section de lutte
contre les crimes terroristes et
subversifs, a requis, en applica-
tion des dispositions des articles
211 bis 16 et suivants du code de
procédure pénale, 87 bis, 87 bis
6 du code pénal, les parquets de
la République concernés de se
dessaisir de l'enquête ouverte
dans ces affaires au profit de la
section de lutte contre les crimes
terroristes et subversifs du tribu-
nal de Sidi M'hamed», a conclu la
même source.

L. M. 

Tribunal de Sidi M'hamed 

Le parquet requiert la poursuite de
l'enquête sur les feux de forêt  

Le Premier ministre
en visite de travail

en Mauritanie 
Le Premier ministre, Aïmene

Benabderrahmane, a entamé,
hier, une visite de travail en
République islamique de
Mauritanie, pays frère, à la tête
d'une importante délégation
ministérielle, dans le cadre de
la 19e session de la Grande
commission mixte de coopéra-
tion algéro-mauritanienne qui
se tiendra aujourd'hui à
Nouakchott, a indiqué un com-
muniqué des services du
Premier ministre.

Le Premier ministre est
accompagné par les ministres
de l'Intérieur, des Collectivités
locales et de l'Aménagement
du territoire, Brahim Merad, de
la Justice, garde des Sceaux,
Abderrachid Tabbi, de
l'Enseignement supérieur et de
la Recherche scientifique,
Kamel Bidari, de la Formation
et de l'Enseignement profes-
sionnels, Yacine Merabi, des
Travaux publics, de
l'Hydraulique et des
Infrastructures de base,
Lakhdar Rakhroukh, de la
Pêche et des Productions
halieutiques, Hichem Sofiane
Salaouatchi. 

R. N. 



Par Salem K.

L
e DG de l'Onab présen-
tait un exposé sur l'avi-
culture et les fourrages,
lors d'une séance d'au-

dition organisée par la
Commission agriculture, pêche
et protection de l'environnement
présidée par Ali Bensebgag, pré-
sident de la Commission. 

«L'Algérie a besoin d'une pro-
duction annuelle de 4 million de
tonnes en vue d'atteindre l'auto-
suffisance», a déclaré M.
Benzaza qui a annoncé «un
important projet dans la wilaya
de Béchar d'une capacité de
production de 90 000 tonnes par
an», précise le communiqué.

Relevant que les prix du maïs
avaient reculé sur le marché
mondial, il a indiqué qu'une
quantité d'un à 1,5 million de
tonnes de maïs allait être impor-
tée à un prix raisonnable.

L'Onab a été confronté à une
situation «critique» du fait de la
pandémie Covid-19, a-t-il dit,
rappelant que les matières pre-
mières, importées à hauteur de
90 % de l'étranger, avaient enre-

gistré une hausse de prix.
Concernant le contrôle des

produits importés, notamment
les fourrages, M. Benzaza a indi-
qué que «l'Office dispose d'un
laboratoire central et de labora-
toires régionaux». Ces labora-
toires sont en mesure de contrô-
ler tous les produits importés
pour déterminer la composition

des aliments, a-t-il rassuré. Lors
du débat, les membres de la
Commission ont mis l'accent sur
la nécessité de réguler le marché
national qui connaît une flambée
des prix, notamment des
viandes rouge et blanche. Ils ont
insisté sur la disponibilité des
fourrages et sur l'importance
d'encourager les agriculteurs à

diversifier leurs activités agri-
coles. 

Des députés ont mis en
exergue l'impératif de lutter
contre les spéculateurs à travers
des mécanismes devant per-
mettre aux agriculteurs l'accès
aux différents produits à des prix
raisonnables, conclut le commu-
niqué de l'APN. S. K.
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Une production annuelle de 4 millions
de tonnes pour réaliser l'autosuffisance 
 Le directeur général de l'Office national des aliments du bétail (Onab), Hassan Benzaza, a
affirmé, lundi à Alger, que le marché national avait besoin d'une production annuelle de 4
millions de tonnes de fourrages pour réaliser l'autosuffisance, a indiqué un communiqué de

l'Assemblée populaire nationale (APN).

L es prix du pétrole poursui-
vaient leur hausse hier,
avec un baril du Brent à

94,99 dollars, soutenus par les
incertitudes autour de l'offre, un
accord sur le nucléaire iranien
s'éloignant et le projet de plafon-
nement des prix des hydrocar-
bures russes laissant craindre
des représailles de Moscou.

Le baril de Brent de la mer du
Nord pour livraison en novembre
prenait 1,05 % à 94,99 dollars à
la mi-journée.

Le baril de West Texas
Intermediate (WTI) américain
pour livraison en octobre mon-
tait, pour sa part, de 1,12 %, à

88,76 dollars. L'analyste chez
Oanda, Craig Erlam, explique
cette hausse par le «nouveau
blocage des négociations entre
les Etats-Unis et l'Iran sur l'accord
nucléaire et des récents avertis-
sements de l'Opep+ concernant
la production».

Avant ce rebond, les deux
références du pétrole s'échan-
geaient à leurs niveaux les plus
bas depuis 6 mois.

La semaine dernière, les
membres de l'Organisation des
pays exportateurs de pétrole et
leurs alliés (Opep+) ont décidé
de réduire leur volume total de
production de 100 000 barils par

jours. Côté nucléaire iranien, une
issue positive des négociations,
engagées depuis déjà 16 mois,
entraînerait la levée d'une partie
des sanctions américaines
contre l'Iran et pourrait permettre
le retour de ce pays à une pleine
capacité d'exportation sur le
marché du pétrole.

«Les plafonds de prix, qui sont
en cours de discussion dans l'UE
et entre les nations du G7 sur les
ventes de pétrole et de gaz natu-
rel russes, sont également consi-
dérés comme des facteurs de
soutien des prix puisque des
représailles russes sont large-
ment anticipées», ajoute Tamas

Varga, analyste chez PVM
Energy.

Sur le marché du gaz naturel,
le contrat à terme du TTF néer-
landais, référence du marché
européen, évoluait à 188,500
euros le mégawattheure (MWh),
se repliant de près de 45 %
depuis son récent plus haut en 6
mois atteint en août dernier.

«La rareté du gaz russe a
contraint les gouvernements
européens à prendre des
mesures d'urgence qui devraient
permettre à l'Europe de passer
l'hiver relativement indemne»,
relève Tamas Varga. 

Reda A. 

Pétrole 

Le Brent à près de 95 dollars à Londres

P lus de 2 000 exploitations
agricoles situées dans
différentes régions de la

wilaya de Laghouat ont été rac-
cordées au réseau électrique, a
affirmé, lundi, le président-direc-
teur général (P-dg) du groupe
Sonelgaz, Mourad Adjal.

«Plus de 2 000 exploitations
agricoles disséminées à travers
les différentes régions de la
wilaya de Laghouat ont été ali-
mentées en énergie électrique»,
a déclaré le P-dg de la Sonelgaz,
lors d'une conférence de presse

en marge de sa visite de travail
dans la région.

Et d'ajouter : «La Sonelgaz
envisage la couverture totale en
électricité (100 %) de toutes les
exploitations agricoles situées à
travers les communes de la
wilaya, en vertu de la stratégie de
l'Etat portant appui et diversifica-
tion de l'économie nationale hors
hydrocarbures, notamment le
secteur agricole».

Il a indiqué que cette wilaya
recèle d'importantes potentialités
agricoles essentiellement qui lui

permettent de fournir divers pro-
duits agricoles, à la faveur
notamment de la conjugaison
des efforts et la mobilisation des
moyens nécessaires y compris
l'énergie électrique.

Poursuivant son intervention,
M. Adjal a relevé que plus de 
22 000 exploitations agricoles
ont été raccordées au réseau
électrique à travers le territoire
national, prévoyant «une hausse
avant fin de l'année courante
dans le cadre des efforts de
généralisation de cette énergie»,

en réponse aux préoccupations
des agriculteurs et véritables
opérateurs économiques.

Par ailleurs, le responsable du
Groupe Sonelgaz a relevé que
les centrales électriques des
régions de Tilghemt et
Timzighet, région de Laghouat,
devront fonctionner, avant la fin
du mois de mai prochain (2023),
en plein régime pour atteindre
une capacité de production élec-
trique de 965 Mégawatts, contre
200 MG actuellement. 

L. T. 

Le P-DG de Sonelgaz depuis Laghouat 

Plus de 2 000 exploitations agricoles raccordées
au réseau électrique 

Plafonnement du prix du gaz 
La Norvège «sceptique»

La Norvège, devenue le
premier fournisseur de l'Europe
en gaz naturel à la place de la
Russie, est «sceptique» à
l'égard d'un plafonnement du
prix du gaz prôné par des
pays-membres de l'UE, a
affirmé, lundi, son Premier
ministre, Jonas Gahr Store.
«Nous sommes d'accord pour
avoir un dialogue encore plus
étroit avec l'UE à l'avenir
concernant les différentes
propositions qui sont sur la
table», a dit M. Store dans un
communiqué diffusé après un
entretien téléphonique avec la
présidente de la Commission
européenne, Ursula von der
Leyen. «Nous abordons les
discussions avec l'esprit ouvert
mais nous sommes sceptiques
à l'égard d'un prix maximum
pour le gaz», a-t-il ajouté. 
Selon lui, «un prix maximum ne
changera rien au problème
fondamental, à savoir qu'il y a
trop peu de gaz en Europe».
Réunis vendredi à Bruxelles,
les ministres européens de
l'Energie s'étaient dits
favorables à une série de
mesures d'urgence pour
enrayer la flambée des factures
de gaz et d'électricité, certains
évoquant même un
plafonnement du prix des
importations de gaz dans l'UE.

S. K. 

France
Les banques

limiteront à 2 % la
hausse de leurs tarifs  
Le secteur bancaire français
limitera à 2 % la hausse des
tarifs bancaires l'an prochain
pour contrer l'inflation, a
annoncé, hier, le ministre
français de l'Economie, Bruno
Le Maire. S'exprimant lors d'une
conférence de presse, à l'issue
d'une réunion avec les
responsables du secteur
bancaire français, M. Le Maire a
indiqué que «toutes les
banques ont pris l'engagement
de ne pas augmenter leurs tarifs
bancaires de plus de 2 % sur
l'année 2023». «Il y a eu un
bouclier énergétique, nous
mettons en place un bouclier
sur les frais bancaires», a-t-il
ajouté. Selon l'étude menée par
le comparateur
«Panorabanques» en début
d'année, l'augmentation des
frais bancaires (tenue de
compte, cartes...) a été plus
marquée en 2022 après deux
années de hausses, pour
atteindre en moyenne 219,90
euros par an, soit 1,5 % de plus
qu'en 2021. «L'ensemble de la
profession bancaire a décidé
une politique de modération
forte de ses tarifs», a, de son
côté, souligné Laurent Mignon,
patron du groupe bancaire
BPCE et assurant depuis le 1er

septembre la présidence
tournante de la Fédération
bancaire française (FBF),
organisation professionnelle du
secteur. Les banques
françaises se sont, par ailleurs,
engagées à ramener les frais
bancaires maximum pour les
publics fragiles de 3 euros à 1
euro par mois. M. K. 
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Formation professionnelle/Sétif

Par Sara G. 

C
es conventions s'ins-
crivent dans le cadre
du renforcement du
partenariat et de la

coopération entre le secteur de
la Formation et de l'enseigne-
ment professionnels et son envi-
ronnement  et l'instauration
d'une relation de réciprocité 
s'adaptant avec les exigences
économiques et sociales

actuelles, et ce, à travers la
consolidation des offres de for-
mation et l'enrichissement de la
palette des spécialités, a affirmé
à l'APS Abdelhamid Terchoune.

Le même responsable a pré-
cisé que les conventions
conclues, qui viennent s'ajouter
à plusieurs autres contrats
signés auparavant, s'inscrivent
dans le cadre des missions du
secteur en ce qui concerne éga-
lement la qualification des
jeunes désirant décrocher un
métier ou une profession et les
orienter et faciliter leur insertion
socioprofessionnelle.

Il s'agit de 9 conventions de
partenariat et de coopération
conclues avec le partenaire éco-
nomique devant garantir, d'un
côté, une formation continue et
le recyclage des travailleurs des
entreprises économiques et, de
l'autre côté, enrichir la nomencla-
ture des spécialités, selon la
même source.

Ces conventions sont en
mesure d'ouvrir des perspectives
prometteuses avec le partenaire
économique pour intégrer et
employer les personnes formées
parmi les diplômés des établis-
sements de formation et d'ensei-
gnement professionnels dans
ces entreprises économiques, a-
t-on fait savoir.

Ces conventions viennent 
s'ajouter à 7 autres conventions
de partenariat et de coopération
signées par le secteur de la
Formation et de l'enseignement
professionnels de Sétif avec des
associations activant dans plu-
sieurs domaines, comme la pro-

motion des jeunes et de la
femme, l'accompagnement des
familles et des orphelins notam-
ment dans les zones reculées et
l'organisation de sessions de for-
mation au profit des adhérents
des associations et autres.

L'opération s'inscrit au titre
des efforts déployés par le minis-
tère de tutelle, visant à  jeter des
ponts entre le secteur de la
Formation et de l'enseignement
professionnels et le partenaire
économique. Le secteur de la

Formation et de l'enseignement
professionnels de Sétif compte
35 établissements de formation,
dont 5 instituts nationaux et 28
centres de formation profession-
nelle et d'apprentissage. 

S. G. 
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S ept nouvelles spécialités
ont été introduites dans la
nomenclature des forma-

tions professionnelles à
Constantine au titre de la pro-
chaine rentrée prévue le 25 sep-
tembre prochain, a-t-on appris,
lundi, du directeur local de la for-
mation professionnelle.

Dans une déclaration à l'APS,
Nadjib Aouabdia a précisé que
ces nouvelles spécialités sont
destinées à former, en mode pré-
sentiel, des techniciens supé-
rieurs dans les domaines de
«l'animation et la gestion touris-
tique» et «le suivi de réalisation
des constructions», et ce, res-
pectivement à l'Institut national
spécialisé en formation profes-
sionnelle de la circonscription
administrative Ali-Mendjeli et au
centre de formation profession-

nelle de Zighoud-Youcef.
En mode formation par

apprentissage, les nouvelles
spécialités introduites sont
métreur (niveau 4) et esthéticien
(niveau 4) au centre de formation
professionnelle et d'apprentissa-
ge de Massinissa (commune d'El
Khroub) et entretien des ascen-
seurs (niveau 4) au centre de for-
mation professionnelle et d'ap-
prentissage de Palma
(Constantine), la formation des
modèles de chaussures et
matières souples (niveau 3) ainsi
que la formation cordonnerie et
réparation de produits en
matières souples (niveau 2) au
centre de formation profession-
nelle et d'apprentissage Ben
Badis.Les nouvelles spécialités
sont susceptibles de répondre
aux besoins du marché de l'em-

ploi et s'inscrivent dans le cadre
de la stratégie des réformes du
programme de formation et d'en-
seignement professionnels,
visant à mettre la formation au
diapason des besoins du mar-
ché du travail et des particulari-
tés locales, notamment dans le
secteur économique.

Le nombre de spécialités pré-
vues pour la session de sep-
tembre est estimé à 126 forma-
tions et 19 filières profession-
nelles, a souligné M. Aouabdia,
notant que l'inscription dans les
centres de formation à travers la
wilaya a débuté le 3 juillet et se
poursuivra jusqu'au 15 sep-
tembre prochain.

Un «grand engouement» a été
enregistré pour les métiers
comme la mécanique automobi-
le, la soudure, la menuiserie, la

menuiserie métallique, l'électrici-
té, l'énergie, le textile et l'habille-
ment, ainsi que la coiffure, a-t-il
fait savoir.

Les journées de sélection et
d'orientation auront lieu du 18 au
20 septembre prochains, a fait
savoir la même source, ajoutant
que les résultats seront annon-
cés le 22 septembre prochain,
alors que la rentrée officielle est
fixée pour le 25 septembre pro-
chain.

A signaler que la wilaya de
Constantine dispose de 24 éta-
blissements de formation (4 ins-
tituts nationaux spécialisés), 18
centres de formation et d'ap-
prentissage, un institut d'ensei-
gnement professionnel (IEP) et
une annexe de formation profes-
sionnelle. 

R. T. 

Constantine

De nouvelles spécialités
pour la session de septembre 

Plusieurs conventions
de coopération signées 

 Seize conventions de coopération et de partenariat ont été signées durant le premier semestre de l'année en cours
(2022) entre la Direction de la formation et de l'enseignement professionnels de Sétif et le partenaire économique et

la société civile, a-t-on appris, lundi, du chef service de l'orientation auprès de la direction locale du secteur.

Université de Skikda
Licence et master

en adéquation
avec la vocation

de la wilaya 
Six nouvelles spécialités dans
les cycles licence et master
ont été ouvertes à l'Université
du 20-Août-1955 de Skikda, à
l'occasion de la nouvelle sai-
son universitaire 2022-2023, a-
t-on appris, lundi, du directeur
de cet établissement d'ensei-
gnement supérieur.
S'exprimant dans une déclara-
tion à l'APS, Tewfik Boufendi a
indiqué que les nouvelles spé-
cialités sont en adéquation
avec la vocation de cette
wilaya connue pour son carac-
tère industriel. Au titre de cette
rentrée universitaire, les nou-
velles spécialités introduites au
cursus de master sont «sécuri-
té des procédés pétroliers et
gazier» dans le domaine des
Sciences et technologies,
«chimie pharmaceutique» en
Sciences de la matière et
«intelligence artificielle» en
Mathématique et Informatique.
En licence, les nouvelles spé-
cialités sont «l'amélioration
des productions animales»
dans la filière des Sciences
agronomiques, «technologies
alimentaires et contrôle de la
qualité» en Sciences alimen-
taires, «biologie et écologie
des milieux aquatiques» en
hydrobiologie marine et conti-
nentale, notant que ces filières
relèvent du domaine des
Sciences de la nature et de la
vie. Par ailleurs, 6 230 nou-
veaux bacheliers ont été ins-
crits dans les différentes facul-
tés de l'Université 20-Août-
1955 au titre de cette saison
universitaire, ce qui augmen-
tera le nombre total des étu-
diants dans cet établissement
d'enseignement supérieur à
33 000. L'encadrement péda-
gogique dans cette université
est assuré par 1 100 ensei-
gnants, a fait savoir M.
Boufendi, soulignant que les
inscriptions finales se sont
déroulées dans de «bonnes
conditions». L'Université du 20-
Août-1955 de Skikda compte
cinq facultés et un institut, a-t-
on signalé de même source. 

H. M. 
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Bénamar Brahmi

Par Abla Selles

B
énamar Brahmi est un
artiste qui a plusieurs
cordes à son arc.
Poète, scénariste,

comédien, chanteur et traduc-
teur, ce jeune artiste croit à la
relation complémentaire entre
les arts et travaille durement

pour proposer à chaque fois des
œuvres qui touchent l'âme et
l'esprit. 

Né à Ghazaouet en 1983,
Bénamar Brahmi  a depuis son
jeune âge une attirance vers le
monde de l'écriture. En 1994, il
commence sa recherche sur la
poésie et la musique arabe clas-
sique et occidentale, en suivant

des orientations de plusieurs
personnes ayant une bonne
connaissance du domaine. En
1998, il continue sa formation
chez l'auteur et compositeur
Mounir Rekkab qui l’a encouragé
à faire une carrière profession-
nelle. Par la suite, il lui donne un
rôle dans une opérette intitulée
«El Jazayer». Son travail avec la

troupe de musique classique
arabo-andalouse «El Mouahidia»
a été une étape importante dans
son parcours.

Son premier texte lyrique,
«Dirni fi balek», est une chanson
qui raconte l'histoire d'une
femme abandonnée par son
mari. La chanson était interpré-
tée par Abdelhafid Haddou sous
le titre «Sidi Amar ya el wali». Il
participe ensuite dans plusieurs
album, non seulement en matiè-
re de texte mais aussi pour le
schéma d'adaptation de chan-
sons classiques et autres. Parmi
les albums qui ont connu un suc-
cès, on peut citer «Fnit wash men
ysseberni» et «Sallou ala nabi el
hadi», chansons interprétées par
Smain Ennedroumi.

Il y a également le groupe
Ouled El Hadja Maghnia qui a
chanté deux chansons écrites
par l'artiste Bénamar Brahmi inti-
tulées : «Neggafat» et «Allah Ya
Allah Moulana». il ya aussi
lL'interprète de musique anda-
louse Hassna Hini lui a demandé
un texte dans le genre m'dih. 

En 2012, Bénamar Brahmi
enregistre son premier album
intitulé «Teddi Wash Yketeb
Moulana» (Tu prendras ce que t'a

écrit notre Seigneur).
Après avoir représenté sa

ville, Tlemcen, dans plusieurs
villes d'Algérie dans le cadre des
semaines culturelles et en tant
que poète, Bénamar Brahmi a
participé aussi également aux
Journées d'El melhoun à El
bayadh, des journées en hom-
mage à Cheikh Belkhir.

Connu pour sa sensibilité
envers les jeunes et les enfants,
Bénamar Brahmi  s'est engagé
aussi dans la traduction d'un
magazine intitulé «Bébé» qui
parle aux nouveaux et futurs
parents.

D'ailleurs, les textes de cet
artiste sont toujours porteurs de
messages de sagesse et de prin-
cipes humains.

Il a même écrit des livres aca-
démiques, dont «Morphologie de
la langue française», «La perle du
Melhoun» et «Original». Ces
livres sont disponibles sur
Amazon et Fnac.

A. S.

 Bénamar Brahmi est un artiste qui aime toucher à tous les domaines artistiques. Il est poète, compositeur,
traducteur et interprète de musique andalouse. Passionné par le monde de l'écriture depuis sa tendre enfance, il a

commencé très jeune a écrire des poèmes, suscitant l'admiration de ses enseignants et de ses pairs. Au fil des années,
Bénamar Brahimi s’est fait connaître dans le monde de la culture et de l'art dans plusieurs disciplines.

Un artiste aux multiples talents

Emmy Awards 2022
«Succession»

grande gagnante, le
palmarès complet

DEUX POIDS lourds se sont
partagé les honneurs aux
Emmy Awards 2022 ce lundi 12
septembre à Los Angeles : le
mastodonte de HBO
«Succession» a été élu
meilleure série dramatique,
tandis que la série sud-
coréenne «Squid Game» est
entrée dans l'histoire de la
compétition avec notamment
un prix de meilleur acteur pour
son interprète principal, Lee
Jung-jae. Déjà gagnante en
2020, «Succession», une
chronique noire et grinçante
d'une puissante famille qui se
déchire pour prendre le
contrôle d'un empire
médiatique, a devancé «Squid
Game», produite par Netflix,
dans la catégorie reine.
La série décalée «Ted Lasso»
(Apple TV+), qui suit un
entraîneur de football américain
(joué par Jason Sudeikis)
totalement perdu lorsqu'il
passe aux commandes d'une
équipe anglaise de ballon
rond, a quant à elle été élue
meilleure comédie de l'année.
De son côté, la comédienne
Zendaya, qui incarne une
adolescente toxicomane dans
la série «Euphoria» sur HBO, a
remporté l'Emmy Award de la
meilleure actrice dans une
série dramatique. Elle bat les
actrices Jodie Comer et Sandra
Oh (Killing Eve), Laura Linney
(Ozark), Melanie Lynskey
(Yellowjackets) et Reese
Witherspoon (The Morning
Show).

R. I.

C inquante-et-une œuvres
théâtrales et cinquante-
sept projets cinémato-

graphiques ont été soumis au
ministère de la Culture pour
bénéficier de l'aide publique

dans le cadre du programme
nationale du 60e anniversaire du
recouvrement de la souveraineté
nationale, a annoncé le ministère
de la Culture et des Arts dans un
communiqué.

Le ministère de la Culture a
reçu 51 œuvres théâtrales éma-
nant du Théâtre national et de 21
théâtres régionaux, outre 57 pro-
jets cinématographiques (court-
métrages et documentaires),

précise le communiqué, ajoutant
qu'un comité d'experts était char-
gé de la lecture de ces œuvres
en vue de sélectionner celles éli-
gibles à l'aide publique.

F. H.

Soumis au ministère de la Culture pour bénéficier de l'aide publique

51 œuvres théâtrales et 75 projets cinématrographiques

D u Prado au Centre
Pompidou en passant
par le Met de New York,

42 expositions vont être organi-
sées dans le monde pour le cin-
quantenaire de la mort de
Picasso, une «mobilisation sans
précédent pour l'artiste le plus
célèbre de l'art moderne», selon
Madrid et Paris.

Préparée depuis 18 mois par
la France et l'Espagne, l'«année
Picasso mobilisera 38 institutions
majeures en Europe et aux Etats-
Unis», a annoncé, lundi devant la
presse, le ministre espagnol de
la Culture, Miquel Iceta, en lan-
çant les célébrations au musée
Reina Sofia de Madrid.

Ces expositions permettront
de «montrer toutes les facettes»
de l'artiste espagnol, né en 1881
à Malaga (sud de l'Espagne) et
mort en 1973 à Mougins (sud-est
de la France), avec une série de
colloques et de débats sur le
peintre et sur son œuvre, a ajou-
té la ministre de la Culture fran-
çaise, Rima Abdul Malak.

Les célébrations débuteront

le 23 septembre à la Fondation
Mapfre, à Madrid, avec l'exposi-
tion «Pablo Picasso et la dématé-
rialisation de la sculpture». Elles
prendront fin en avril 2024 au
Petit Palais, à Paris, avec une
rétrospective sur «Le Paris des
modernes (1905-1925)».

Sept pays accueilleront des
expositions consacrées au
peintre espagnol, décrit par la
ministre française comme
l'«artiste le plus célèbre et le plus
emblématique de l'art moderne»
: l'Espagne, la France, les Etats-
Unis mais aussi l'Allemagne, la
Suisse, la Roumanie et la
Belgique. Parmi les institutions
mobilisées figurent le
Metropolitan Museum of Art
(«Met») de New York (Etats-
Unis), le musée madrilène du
Prado, le musée Guggenheim
de Bilbao (Espagne), le Centre
Pompidou de Paris et les
musées Picasso de Barcelone
(Espagne) et Paris. Ces diffé-
rentes expositions seront l'occa-
sion de mettre en lumière «l'im-
mense héritage» laissé par l'artis-

te espagnol, dont l'œuvre «conti-
nue de servir de référence abso-
lue pour des artistes du monde
entier», a souligné le Premier
ministre espagnol, Pedro
Sanchez, lors d'une cérémonie
de lancement de l'année
Picasso. Un message égale-
ment relayé par Miquel Iceta, qui
a insisté sur la «permanence» et
la richesse de son œuvre. Les
célébrations permettront «de
profiter d'un art qui est toujours
vivant, tout en symbolisant le XXe

siècle», a-t-il insisté devant le
tableau Guernica, peint par
Picasso en 1937.

Cette peinture – elle immorta-
lise le massacre de la ville
basque de Guernica, bombar-
dée en avril 1937 par l'aviation
nazie venue soutenir le général
Franco durant la Guerre civile
espagnole – est «un manifeste
pour la paix», a ajouté Rima
Abdul Malak.

Ce plaidoyer «prend une
connotation forcément particu-
lière à l'heure où la guerre fait
rage aux portes de l'Europe et où

nous nous tenons aux côtés du
peuple ukrainien», a insisté la
ministre, en référence à l'inva-
sion de l'Ukraine par la Russie.

Au-delà des références poli-
tiques et historiques, les rétros-
pectives organisées dans le
cadre de l'«année Picasso»
seront l'occasion, selon les orga-
nisateurs, de se pencher égale-
ment sur «les excès et les contra-
dictions de l'artiste».

La figure de Picasso, long-
temps déifié pour son génie pic-
tural, est écornée depuis plu-
sieurs années par des accusa-
tions de misogynie et de vio-
lences envers ses compagnes,
placées sous les feux des projec-
teurs depuis le mouvement
îMeToo. L'auteur des
«Demoiselles d'Avignon» et de
«La femme qui pleure», qui a
passé l'essentiel de sa vie en
France, a notamment été accusé
par la journaliste Sophie
Chauveau dans son ouvrage
«Picasso, le Minotaure» d'être un
homme «jaloux», «pervers» et
«destructeur».                     C. W.

Cinquantenaire de la mort de Picasso

Mobilisation artistique «sans précédent»
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Par Mourad M.

L
a Russie, qui reven-
dique le rôle d'arbitre
dans le Caucase, a
annoncé avoir négocié

un accord de cessez-le-feu en
vigueur depuis 06h00 GMT, ce
qui n'a été confirmé à ce stade ni
par Bakou, ni par Erevan.

Sans confirmer l'existence de
cet accord, l'Arménie a indiqué
avoir constaté une baisse de l'in-
tensité des combats, tout en
relevant que la tension restait
très élevée.

«A 14h00 (10h00 GMT), la
situation restait extrêmement ten-
due en certains points de la fron-
tière (...) Malgré une forte diminu-

tion de l'intensité des bombarde-
ments, l'ennemi continue d'es-
sayer d'avancer», a déclaré le
ministère arménien de la
Défense dans un communiqué.

Cette éruption de violence
intervient alors que Moscou, qui
a déployé une force de maintien
de la paix dans la région après la
guerre de 2020, a les mains
occupées avec sa difficile offen-
sive militaire en Ukraine.

«A l'heure actuelle, nous
avons 49 (militaires) tués (...) et
ce n'est malheureusement pas le
nombre définitif», a déclaré le
Premier ministre arménien, Nikol
Pachinian, devant le Parlement à
Erevan. L'Arménie et
l'Azerbaïdjan, deux ex-

Républiques soviétiques rivales
du Caucase, se sont affrontés
lors de deux guerres au cours
des trois dernières décennies
pour le contrôle de la région du
Nagorny Karabakh, la dernière
ayant eu lieu en 2020.

Les nouveaux combats, qui
ont éclaté dans la nuit, illustrent
combien la situation reste explo-
sive et menacent de faire
dérailler un processus de paix
sous médiation européenne.
L'Azerbaïdjan a lui aussi reconnu
des «pertes», sans les chiffrer.

Dénonçant une «agression»
de Bakou, M. Pachinian a appelé
la communauté internationale à
réagir, lors d'entretiens avec plu-
sieurs dirigeants étrangers dont
les présidents russe Vladimir
Poutine et français Emmanuel
Macron. L'Union européenne a
appelé à l'arrêt des hostilités et
annoncé que le président du
Conseil européen, Charles
Michel, qui dirige une médiation
entre Erevan et Bakou, allait dis-
cuter avec les deux belligérants.

La France, de son côté, a
annoncé «porter la situation
devant le Conseil de sécurité
des Nations unies», appelant «au
respect de l'intégrité territoriale
de l'Arménie».

«Avec cette escalade,
l'Azerbaïdjan est en train de
saper le processus de paix», a
accusé M. Pachinian.

Selon le Kremlin, M. Poutine
est «personnellement impliqué»
et fournit «tous les efforts pos-
sibles pour aider à réduire les
tensions».

Plus tôt, le ministère armé-
nien de la Défense avait indiqué
que des «batailles» avaient lieu
en plusieurs points de la frontiè-
re, les troupes adverses
essayant d'«avancer» en territoi-
re arménien, utilisant «de l'artille-
rie, des mortiers, des drones et
des fusils de gros calibre pour
frapper des infrastructures mili-
taires et civiles».

Si des heurts opposent régu-
lièrement les deux pays le long
de leur frontière commune
depuis la fin de la guerre de
2020, les combats d’hier consti-
tuent une escalade.

L'Azerbaïdjan a accusé
l'Arménie d'avoir tiré au mortier
sur ses positions, lui causant
des «pertes» non chiffrées. A l'in-
verse, Erevan accuse Bakou
d'avoir initié les hostilités par un
«bombardement intensif» en
direction de plusieurs villes
comme Goris et Sotk. Dans la
nuit, les États-Unis se sont dit
«extrêmement inquiets», appe-
lant à une cessation immédiate
des combats.

La Turquie, alliée de
l'Azerbaïdjan, a de son côté

appelé hier l'Arménie à «cesser
ses provocations».

Historiquement compliquées,
les relations entre Erevan et
Bakou continuent d'être empoi-
sonnées par leur différend au
sujet du Nagorny Karabakh, une
enclave majoritairement peuplée
d'Arméniens ayant fait sécession
de l'Azerbaïdjan avec le soutien
de l'Arménie.

Après une première guerre
qui a fait plus de 30 000 morts au
début des années 1990,
l'Arménie et l'Azerbaïdjan se sont
affrontés à nouveau à l'automne
2020 pour le contrôle de cette
région montagneuse.

Plus de 6 500 personnes ont
été tuées dans cette nouvelle
guerre, perdue par l'Arménie.

Dans le cadre d'un accord de
cessez-le-feu alors négocié par
Moscou, qui a déployé des sol-
dats de maintien de la paix au
Nagorny Karabakh, Erevan a
cédé d'importants territoires à
l'Azerbaïdjan.

Cette issue a été vécue
comme une humiliation en
Arménie.

M. M.

Arménie

Q uand Marielle Franco,
conseillère municipale
noire de Rio de Janeiro,

a été assassinée en 2018,
Renata Souza, qui tente de se
faire réélire députée régionale
dans trois semaines, a ressenti
«la plus grande douleur de sa
vie». Malgré ce traumatisme,
cette Brésilienne de 40 ans a
repris le flambeau de la lutte des
femmes issues des favelas
contre le racisme, en tant que
députée de l'État de Rio. Sept
mois après l'assassinat qui a
choqué le monde entier, elle
avait été la députée régionale la
mieux élue de la gauche dans
son État, malgré la vague
conservatrice qui a accompagné
l'élection du président d'extrême
droite Jair Bolsonaro il y a quatre
ans.Renata Souza mène son
combat quotidien dans un hémi-
cycle composé en sa grande
majorité d'hommes blancs, où
elle s'est déjà vu empêcher de
prendre l'ascenseur réservé aux
élus après avoir été prise pour
une femme de ménage.

«Quand j'arrive en disant ‘’je
suis une femme noire issue des
favelas et je viens défendre les
gens comme moi’’, ça fait peur,
parce qu'on a toujours été en
marge de la politique», dit à l'AFP
cette femme énergique aux che-
veux mi-longs ondulés, dans le
salon de la maison où elle a
grandi, à Maré, un ensemble de
favelas du nord du Rio.

En pleine campagne de
réélection (le scrutin a lieu le 2
octobre, comme le premier tour
de la présidentielle), elle salue
les habitants partout où elle
passe dans ce quartier d'où était
également originaire Marielle
Franco. Mais cette quadragénai-
re qui porte des vêtements de
couleurs vives et des boucles
d'oreilles dorées en forme de
continent africain n'avait pas
prévu au départ de faire carrière
en politique.

Sa vocation était plutôt le
journalisme, dès l'adolescence.
«Je n'aimais pas la façon dont les
journalistes parlaient de la
favela», confie-t-elle.

«Je voulais raconter les his-
toires à ma manière, sans les
préjugés qui associent systéma-
tiquement les habitants de ces
quartiers pauvres à la violence et
au trafic de drogue».

Diplômée en journalisme,
Renata Souza est la seule de sa
famille à avoir fait des études
supérieures.

Elle a justement connu
Marielle Franco lors de cours de
soutien organisés à Maré pour
aider les élèves à entrer à l'uni-
versité. Les deux amies ont alors
commencé à militer contre la vio-
lence policière.

«Nous avons vu des proches
se faire tuer et nous avons com-
pris que défendre les droits
humains, c'est comme défendre
notre propre existence»,
explique-t-elle.

Son premier contact avec le
monde politique a eu lieu en
2006, quand elle est entrée dans
l'équipe de campagne d'un col-
lègue activiste, Marcelo Freixo,
aujourd'hui candidat au poste de
gouverneur de Rio.

Renata Souza, l'héritière de Marielle Franco à Rio
Élections au Brésil

Près de 50 soldats arméniens tués dans
des affrontements avec l'Azerbaïdjan

 Au moins 49 militaires arméniens ont été tués hier dans des
affrontements frontaliers de grande ampleur avec l'Azerbaïdjan, les

plus meurtriers depuis la guerre de 2020, a annoncé Erevan,
dénonçant une «agression» de Bakou.

C
ela fait déjà plusieurs fois en quelques mois que la
Turquie est épinglée par la Cour européenne des
droits de l'Homme (CEDH). Le régime turc, qui se dis-
tingue depuis plusieurs années maintenant par ses

méthodes de gouvernance dure, continue de susciter l'ire des
démocrates. Ankara a ainsi été condamnée cette semaine par la
CEDH pour avoir emprisonné deux juges qui avaient libéré en
2015 des personnes suspectées d'appartenir à un groupe jugé
terroriste par le gouvernement. La juridiction européenne a
conclu à la violation de l'article 5.1 (droit à la liberté et à la sûreté)
et a condamné Ankara à verser à chacun des juges 5 000 euros
au titre du préjudice moral, indique-t-elle dans un communiqué.
Les requérants, Mustafa Baser et Metin Özcelik, exerçaient au
moment des faits dans des juridictions pénales à Istanbul. En
2015, ils avaient participé à la décision de libérer le patron d'un
groupe de presse, Hidayet Karaca, ainsi qu'une soixantaine de
policiers arrêtés fin 2014 pour avoir, selon la justice, comploté
contre le président turc. Ils étaient tous suspectés d'appartenir à
«l'Organisation terroriste Fethullahiste/Structure d'État parallèle»,
indique la CEDH. Les deux juges furent à leur tour soupçonnés
d'appartenir à cette mouvance du prédicateur Fethullah Gülen,
installé aux États-Unis et considéré par le président Recep Tayyip
Erdogan comme l'instigateur de la tentative de coup d'État de
juillet 2016. Autrefois allié précieux de Recep Erdogan, Fethullah
Gülen a par la suite été accusé par les autorités turques d'avoir
répandu les soupçons de corruption qui ont visé le gouverne-
ment en décembre 2013, quand Recep Erdogan était encore
Premier ministre. Arrêtés en 2015, les deux juges furent condam-
nés en 2017 à 10 ans de prison pour «appartenance à une orga-
nisation terroriste» et «abus de pouvoir», rappelle la Cour dans
son communiqué. Dans sa décision, qui ne concerne que leur
détention provisoire, la CEDH a notamment pointé «l'illégalité» de
cette détention et «l'absence de raisons plausibles (...) de les
soupçonner d'avoir commis une infraction». La tentative de coup
d'État dont aurait été victime Erdogan en 2016 aura ainsi été une
aubaine pour lui, lui permettant de se débarrasser de tous ses
opposants politiques et de restreindre au possible la liberté d'ex-
pression dans le pays. Il en a notamment profiter pour éradiquer
toute trace de Fethullah Gülen, une personnalité respectée en
Turquie, qui pouvait alors se mettre sur le chemin du président
turc et de sa prise absolue du pouvoir. Son mouvement, fort de
ressources estimées à 50 milliards de dollars, se compose de
centaines d'établissements scolaires et de médias parmi les plus
importants du pays, lui permettant de posséder une influence
considérable. Fethullah Gülen a été décrit dans des médias
anglophones comme «l'une des personnalités musulmanes les
plus importantes au monde». Mais Erdogan en a fait en 2017 un
apatride. Reste à voir jusqu'où ira la guerre menée par le prési-
dent turc contre tous ceux qui menacent sa position et quelles
mesures prendront les Européens pour contrer les dépasse-
ments d'Erdogan, alors même qu'il rêve toujours de faire de son
pays une nation membre de l'Union européenne. F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Abus

Commentaire 
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Par Mahfoud M.

P
ressentis pour être
avec le groupe, après
avoir discuté avec le
sélectionneur national,

Djamel Belmadi, ces deux élé-
ments seront absents lors du
stage de septembre, vu qu'ils
sont en difficulté avec leurs clubs
respectifs. Il faut savoir que
Belmadi espérait les avoir afin de
les préparer pour les prochains
matchs officiels, surtout qu'il

espère faire un lifting dans le
groupe de la sélection en faisant
appel à des éléments promet-
teurs, à l'exemple de ces deux
joueurs qui ont réalisé des
prouesses avec leurs équipes.
Sans doute qu’il ne s’agit là que
d’un report pour les prochains
stages des Verts, en ce sens que
ces joueurs  ont besoin de temps
pour pouvoir enfin enfiler le
maillot national.  Belmadi, lui,
n'est pas inquiet, vu qu'il s'était

entendu sur tout avec eux et que
ces derniers lui avaient promis
d'être prochainement avec la
sélection,d’autant qu'ils ont
entrepris les démarches admi-
nistratives nécessaires. Pour
revenir au stage de septembre,
le coach national accorde une
très grande importance aux deux
matchs amicaux programmés
pour ce mois. Il souhaite prépa-
rer les rendez-vous officiels qui
attendent l'EN, sachant que le
report des deux prochains
matchs comptant pour les élimi-
natoires de la CAN 2023 devrait
lui permettre de travailler dans
de meilleures conditions et avec
plus de sérénité. Il devra aussi
prendre des décisions sur cer-
tains joueurs qui ne donnent
plus satisfaction et ne  jouent pas
régulièrement avec leurs
équipes ou qui ont rejoint des
formations d'un faible niveau,
comme c’est le cas de certains
éléments qui ont rejoint les
championnats du Golfe alors
qu'ils évoluaient en Europe. 

M. M.  

Equipe nationale de football 

Aouar et Adli ne viendront pas 
 Le meneur de jeu de l'O Lyon, Houssam Aouar, et l'attaquant du
Milan AC, Yacine Adli, ne participeront pas au prochain stage de la

sélection algérienne qui disputera deux matchs amicaux 
au stade d'Oran. 
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Basket-ball

La Fédération algérienne 
cherche à recruter un DTN

La Fédération algérienne de
basketball veut recruter un direc-
teur technique national (DTN), a
indiqué l'instance fédérale dans
un communiqué publié sur sa
page officielle Facebook. Le
nouveau directeur technique
national sera chargé, sous l'au-
torité du président de la
Fédération algérienne de bas-

ketball, de toutes les questions
techniques de l'instance, précise
la même source.  Les candidats
doivent transmettre au plus tard
le 30 septembre 2022, le dossier
de candidature à la FABB par
messagerie électronique. Les
candidats seront convoqués à la
FABB pour entretien, conclut la
même source. 

Belmadi compte faire des changements 

La joueuse de l'équipe nationale U14 de tennis, Maria Badache,
auréolée dimanche à Lomé (Togo) d'un troisième sacre africain d'af-
filée de la catégorie, s'est dite «fière de cette nouvelle consécration»,
qui est de bon augure en vue de ses prochaines sorties internatio-
nales. Jointe par l'APS, Badache, qui a regagné le pays hier, a
exprimé sa fierté «d'avoir conservé mon titre pour la troisième fois
de suite. Je remercie mon entraîneur qui m'a beaucoup aidée pour
atteindre mon objectif. Aussi, je remercie la Fédération algérienne
de tennis pour son soutien».

C'est le troisième titre africain de rang pour l'Algérienne après
ceux décrochés lors des deux précédentes éditions, tenues res-
pectivement en Tunisie (2021), alors qu'elle avait à peine 13 ans, et
en Egypte (2022). Interrogée sur sa finale remportée devant la
Tunisienne Tasnime Ismail par deux sets à zéro (6-2, 6-4), la cham-
pionne d'Algérie U14 estime que «la rencontre était très difficile. Je
me suis donnée à fond pour assurer un troisième sacre d'affilée».
Outre l'or en simple, Badache, associée à la Nigériane Ohunene
Yakubu, s'est adjugée l'argent en double. En finale, elles ont perdu
devant la paire tunisienne composée de Lamis Haous et Tasnime
Ismail (4-6, 6-2, 4-10). «Malheureusement, j'ai perdu en finale du
tableau double avec ma coéquipière nigériane. Malgré la défaite,
c'est un bon résultat car c'est ma première finale en double», a
expliqué Badache, vice-championne d'Afrique des U16. Cette der-
nière ne compte pas s'arrêter là et pense déjà aux prochaines
échéances internationales avec l'objectif de «faire honneur au
pays». 

«Je vais continuer à travailler pour réaliser de bon résultat au
tournoi l'Orange Bowl aux Etats-Unis. Je suis heureuse d'avoir la
chance de jouer prochainement cette compétition. Je vais tout faire
pour honorer l'emblème national», a-t-elle conclu. En terre togolai-
se, Badache a été encadrée par l'entraîneur Farid Ghouli. 

Tennis/ Championnat d'Afrique U14

Maria Badache : «Fière d'avoir conservé
mon titre pour la 3e fois d'affilée»

Le coup d'envoi de la saison
2022-2023 de handball sera
donné le week-end du 4-5
novembre 2022, a annoncé,
lundi, la Fédération algérienne de
handball (FAHB). «En raison de la
participation des clubs algériens
au Championnat arabe des clubs
du 17 au 27 septembre en Tunisie
et au Championnat d'Afrique des
clubs prévu du 29 septembre au
9 octobre en Tunisie,  ainsi que le
stage de la sélection algérienne
seniors messieurs du 10 au 20

octobre (fenêtre internationale de
l'IHF), la Fédération algérienne de
handball a fixé aux 4 et 5
novembre prochain le début de la
saison 2022-2023 des différentes
compétions nationales dames et
messieurs», indique l'instance
dans un communiqué publié sur
sa page officielle Facebook. Pour
rappel, l'ES Ain Touta est cham-
pion d'Algérie messieurs de la
saison 2021-2022, et le HBC El
Biar est champion chez les
dames.

Championnat d'Algérie de handball 2022-2023

Début de la saison les 4 et 5 novembre prochain 

La sélection algérienne de
karaté a pris la 2e place au clas-
sement général du Championnat
d'Afrique du Nord (kata et kumi-
té), disputé du 9 au 11 sep-
tembre à Tunis dans les catégo-
ries cadets, juniors et
seniors/garçons et filles. 

A l'issue de trois jours de
compétition, les karatékas algé-
riens ont récolté 43 médailles (13
or, 9 argent et 21 argent), se clas-
sant derrière l'Egypte qui a termi-
né en tête avec 51 médailles (14
or, 17 argent et 20 bronze). La
Tunisie a pris la 3e place du
podium avec un total de 40

médailles (8 or, 10 argent et 22
bronze). La sélection algérienne
a participé avec 78 athlètes dans
ce rendez-vous sportif ayant
regroupé 323 concurrents
d'Algérie, de Tunisie, d'Egypte,
de Libye et de Mauritanie, et
organisé sous l'égide de l'Union
des Fédérations africaines de
karaté. La compétition organisée
à Tunis est une étape de prépa-
ration pour les pays d'Afrique du
Nord, en prévision des pro-
chaines échéances internatio-
nales, dont le Championnat du
monde des jeunes catégories
prévu en Turquie. 

Championnat d'Afrique du Nord de karaté

La sélection algérienne termine à la 2e place
L' entraineur de l'US Biskra,

Cherif Hadjar, a écopé
d'un match de suspen-

sion (interdiction du terrain et de
vestiaires) pour contestation de
décision lors du match nul
concédé à domicile face à la JS
Saoura (0-0) samedi soir pour
le compte de la 3e journée du
championnat de Ligue 1, a indi-
qué, lundi, la Ligue de football
professionnel(LFP). Le coach
de Biskra devra, en outre, s'ac-
quitter d'une amende de 30 000
DA, selon la même source.
Réunie lundi, la commission de
discipline a infligé une mise en
garde à l'US Biskra et  une

amende de 100 000 DA pour
utilisation et jets de fumigènes.
L'USB a écopé d'une seconde
amende de 40 000 DA pour
conduite incorrecte de l'équipe
lors de la même rencontre. La
JS Saoura a, elle, été condam-
née à payer une amende de 
40 000 DA pour conduite incor-
recte de l'équipe. Plusieurs
autres clubs ont été sanctionnés
financièrement par la commis-
sion de discipline pour notam-
ment «utilisation et jets de fumi-
gènes». Ainsi, le NCMagra
devra payer une amende de 100
000 DA plus une mise en garde,
pour utilisation et jets de fumi-

gènes (1re infraction).
L'ES Sétif et le RC Arbaa ont

été condamnés à payer 30 000
DA pour utilisation de fumi-
gènes dans les tribunes. Le
RCA a écopé d'une seconde
amende de 200 000 DA pour
absence d'entraîneur en chef
sur la main courante. Le nou-
veau promu, le MC El Bayadh,
est condamné à 60 000 DA
d'amende pour utilisation de
fumigènes dans les tribunes, tan-
dis que le CS Constantine et
l'ASO Chlef sont sanctionnés de
30 000 DA d'amende pour utilisa-
tion de fumigènes dans les tri-
bunes.

Sanctions de la LFP

L'entraîneur de l'US Biskra suspendu un match 

Libre de tout contrat après la
fin de son aventure avec son
ancien club Cluj en Roumanie,
l'attaquant international algérien
Bilel Omrani ne s'est pas éloigné
du pays et s'est engagé en
faveur du rival, le Steaua
Bucarest. 

L'attaquant formé à l'OM a
signé un contrat d'un an avec
son nouveau club avec une
option d'une prolongation de
deux autres années en cas de

bonnes prestations avec le club
de la capitale qui joue la Ligue
Europa Conférence cette saison
et se trouve dans le même grou-
pe que West Ham de Saïd
Benrahma.

Omrani, qui voulait retrouver
un grand championnat, n'a pas
eu d'offre à la hauteur de ses
attentes. 

Des contacts avaient égale-
ment été noués avec des clubs
du Gofle, sans réussite.

Roumanie

Bilel Omrani signe au Steaua Bucarest



Un riche programme 
au bonheur des enfants 

Carrefour des arts à Tizi Ouzou

Djalou@hotmail.com

TRENTE quatre personnes ont trouvé
la mort et 1 545 autres ont été blessées
dans 1 310 accidents de la circulation sur-
venus durant la période du 4 au 10 sep-
tembre à travers plusieurs wilayas du
pays, indique, hier, un communiqué de la
Protection civile. Le bilan le plus lourd a
été enregistré au niveau de la wilaya de
Djelfa où 7 personnes ont perdu la vie et
48 autres ont été blessées, précise la
même source. Les secours de la

Protection civile ont procédé, par ailleurs,
à l’extinction de 1 567 incendies urbains,
industriels et autres, dont les plus impor-
tants ont été enregistrés au niveau des
wilayas d’Alger (242), Blida (93) et Tizi
Ouzou (84). Les unités de la Protection
civile ont effectué, en outre, 5 293 inter-
ventions pour le sauvetage de 437 per-
sonnes en situation de danger et l’exécu-
tion de 4 491 opérations diverses d’assis-
tance.

LES SERVICES des douanes de
M’sila, en coordination avec les services
de sécurité, ont saisi 54 826 comprimés
psychotropes à bord de trois véhicules et
arrêté six individus qui ont été présentés
devant les instances judiciaires compé-
tentes, a indiqué un communiqué de la
Direction générale des douanes. «Les
éléments de la Brigade polyvalente de
M’sila, relevant des services de
l’Inspection divisionnaire des Douanes de
Bordj Bou-Arréridj, dans le territoire de
compétence de la Direction régionale des
Douanes de Sétif, ont saisi 54 826 compri-
més psychotropes de type ‘’Prégabaline
300 mg’’, lors de trois opérations dis-
tinctes menées en coordination avec des
éléments de l’Armée nationale populaire
(ANP)», lit-on dans le communiqué. Les

comprimés psychotropes étaient soi-
gneusement dissimulés dans deux véhi-
cules touristiques et un véhicule utilitaire.
«Les mis en cause ont été arrêtés et pré-
sentés devant les instances judiciaires
compétentes», selon la même source.
Cette opération s’inscrit dans le cadre
«des efforts menés sur le terrain par les
services opérationnels des brigades
douanières, en coordination avec les ser-
vices de sécurité», précise la même sour-
ce. Ces opérations s’inscrivent «dans le
cadre des efforts des Douanes algé-
riennes et de leur pleine mobilisation pour
l’accomplissement de leur devoir profes-
sionnel et la contribution à la lutte contre la
contrebande, le trafic de drogues et de
substances psychotropes».

S. Y. 

Plus de 54 000 comprimés psychotropes saisis

http://www.lejourdalgerie.com
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M'sila 

LES UNITÉS du Groupement territorial
de la Gendarmerie nationale d’Oran ont
réussi, dans des opérations distinctes, à
déjouer une tentative d’émigration clandes-
tine par mer de 36 individus, a-t-on appris,
lundi, auprès des services de ce corps de
sécurité. Ces opérations ont été menées
suite à des informations parvenues à ces
mêmes services, selon lesquelles des indi-
vidus organisent des traversées d’émigra-
tion clandestine à bord d’embarcations de
plaisance à partir des côtes oranaises vers
les côtes espagnoles contre des sommes

colossales. Ces mêmes opérations se sont
soldées par la saisie de 6 bateaux de plai-
sance, deux véhicules touristiques, deux
boussoles, 9 505 euros, 280 000 DA, 95
comprimés psychotropes et des télé-
phones portables, précise-t-on de même
source. Elles ont permis également la sai-
sie de 6 bateaux de plaisance et de 27
bidons d’essence. Les individus impliqués,
issus de différentes wilayas du pays, seront
présentés devant les instances judiciaires
après parachèvement de l’enquête, conclut
la même source. R. O. 

Tentative d'émigration clandestine déjouée
Oran
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Par Hamid Messir

En effet, des jeux pour
enfants, théâtre,
dessin, projection de

films, lecture, écriture, tra-
vaux manuels, danse,
chorale, clown, une tom-
bola et autres, sont propo-
sés aux enfants durant les
journées de cette manifes-
tation lancée depuis jeudi
dernier et qui se poursui-
vra jusqu’au 18 sep-
tembre courant. Des acti-
vités qui ont enregistré
une forte affluence parmi
essentiellement les
enfants, dont les écoliers
avec les vacances prolon-
gées jusqu’au 21 sep-
tembre. Les organisateurs
du carrefour ont tenu
compte de ce paramètre
pour permettre aux
enfants de profiter de ces
moments de distraction
offerts par les nombreux
participants venus des dif-
férents horizons culturels.

Même les parents peuvent
à l’occasion se procurer
des fournitures scolaires
au niveau des espaces
réservés aux expositions
ouvertes pendant toute la
durée de la manifestation.
L’enfant a l’embarras du
choix pour participer ou
assister à l’une des diffé-
rentes activités abritées
par les locaux de la mai-
son de la culture Mouloud-
Mammeri de Tiziouzou et
son annexe à Azazga, le
théâtre de verdure Mohia
pour les spectacles de
clown et les représenta-
tions théâtrales et l’anima-
tion artistique, en plus des
chapiteaux installés pour
la circonstance. Les pro-
grammes se prolongent
jusqu’à la tombée de la
nuit, au bonheur des
parents qui travaillent pour
pouvoir accompagner
leurs enfants et profiter de
ces moments de détente

après leur retour du travail.
Près d’une semaine après
l’entame de la manifesta-
tion et selon les statis-
tiques fournies par les
organisateurs, ont partici-
pé 10 maisons d’édition,
22 associations, à travers
13 ateliers quotidienne-
ment (lecture, dessin, jeux
d’échecs, poterie, conte,
peinture sur visage, etc.),
13 spectacles (clown,
théâtre, magie, chorale,
etc.) au niveau de la mai-
son de la culture de Tizi
Ouzou et de son annexe à
Azazga. S’agissant de l’af-
fluence quotidienne aux
différentes activités pour
la même période de réfé-
rence dans les établisse-
ments précités, nos
sources ont fait état de
200 personnes par spec-
tacle, 400 enfants pour les
kermesses et 100 enfants
pour les ateliers. 

H. M.

Accidents de la circulation

34 morts en une semaine

 La maison de la culture Mouloud-Mammeri abrite depuis plus
d'une semaine un riche programme d'activités d'animation au profit

des enfants, dans le cadre du Carrefour des arts initié par la Direction
locale de la culture et des arts.


